
[15. VII, 1950] Kurze Mitteilungen -Brief Reports 275 

proport ion d'ur6e dans l '6chantil lon soumiS au dosage. 
Nous avons 61argi l 'usage de cet appareil  en l ' adap tan t  
au dosage de l 'azote de mati6re prot6iques quelconques, 
suppr imant  les t ransvasements  et les distillations 
chaud, tous deux g6ndrateurs de pertes mat6rielles et de 
temps. De plus, nous avons modifi6 t 'appareil  original 
de fa~on k assurer une 6tanch6it6 permanente  au cours 
de l 'op6ration enti6re en r6alisant un syst6me clos 
n 'exigeant  plus l 'ouver ture  des r6cipients d~s apr6s la 
digestion sulfurique. 

Nos essais ont port6 .sur divers microdosages de 
substances azot6es en por tan t  la limite de sensibilit6 au 
dixi6me de mil l igramme d 'azote:  sels ammoniacaux,  
ur6e, tyrosine, s6rum, fibrinog6ne. Les r6sultats obtenus 
l ivrent  des chitfres qui voisinent avec les valeurs th6o- 
riques. Nous dosons les divers 616ments azot6s du sang, 
avec d6termination concomitante  de l 'ur6e par le pro- 
c6d6 ~ l'ur~ase, dans le m~me appareil et  en une matin6e. 
Nous utilisons soft une rampe de Kjeldahlisation consti- 
tu6e par une r6sistance 61ectrique rectiligne pouvan t  
chauffer plusieurs tubes, soft de pr6f6rence nn bain de 
sable. - La  Kjeldahlisat ion se fait  suivant  la technique 
classique mais en util isant les tubes Pyrex  de 200 x 
25 mm servant  dans l 'apparei l  ~ ur6ase de VAN 
SLYKE-CuLLEN pour y op6rer la digestion sulfurique. 
Le prodni t  de digestion est laiss6 dans le tube. Une lois 
refroidi, on y a joute  goutte  ~k goutte  3 cmz d 'eau bi- 
distill6e bouillie et on bouche au moyen du bouchon en 
caoutchouc muni de son tube barboteur  et du tube ~. 
d6gagement. Ce bouchon livrera, en outre, passage h u n  
troisi6me tube adducteur  de l 'alcalin (NaOH 50%) 
destin6 X lib6rer l ' ammoniac  du digestat.  

Ceci constitue la modification de l 'appareil  original de 
VA~ SLYK~-CuLL~N. Ce troisi6me tube d6passe de I cm 
la face inf6rieure du bouchon et est muni, du c6t6 de la 
face sup6rieur du bouchon, d 'un robinet  rod6. Ce tube, 
enfin, se prolonge, au-dessus du robinet, en entonnoir  
allong4 de la forme de la partie mddiane d 'une pipet te  
volum6tr ique de 15 cm ~ sectionnde k la part ie  la plus 
distale. Lots de la d6pression op6rde dans le syst6me par  
l 'ouver ture  de la pompe ~ vide, le robinet  de ce troi- 
si6me tube est ouver t  l ivrant  passage k la presque 
totalit6 de NaOH 50% qui a 6td, au prdalable, vers6e 
dans cet entonnoir.  On ferme le robinet  et l 'ammoniac,  
entrain6 A froid par la succion op6r6 par la pompe, est 
regu par barbotage dans la solution acide qui garnit  le 
tube correspondant  de l 'apparei l  de VAN SLYK]E. Le 
barbotage est continu6 durant  30 ~ 45 minutes k une 
allure mod6r6e qui 6vite la condensation d 'eau dans le 
tube Pyrex. Peu avan t  la fin de l 'op6ration on reprend, 
par inclinaison du tube contenant  le digestat  et l 'alcalin, 
i 'eau qui aurai t  pu se condenser sur les parties sup6rieures 
du tube  et  qui pourrai t  retenir  du gaz ammoniac.  On 
laisse barboter  encore quelques instants et on t i tre 
enfin l 'exc6s d 'acide par NaOH en pr6sence de rouge de 
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S u m m a r y  

VAN SL'dKE and CULLEN devised and described the 
use of an aeration-assembly for the est imation of 
ur inary and blood urea by the t i t ra t ion of ammonia  set 
free out  of a blood-urease mixture  t reated with an 
alcaline solution and aerated into a solution of known 
acidity. This assembly has been modified and adapted 
to a microkjeldahl procedure suitable for the est imation 
of all kind of proteinic mat te r  by employing the reaction- 

tube itself for the Kjeldahl digestion and t i t ra t ing  the 
ammonium salt  thus formed by cold-aeration technic 
in the same apparatus wi thout  loss of solution and 
wi thout  hot  distillation. Correct manipulat ion at tains 
a sensi t ivi ty of 0.1 mg nitrogen. 

M o d i f i c a t i o n  de  l a  cellule de Conway 
pour les dosages par microdiffusion 

CONWAY 1, VAN SLYKE 2 ont respect ivement  ddcrit et  
relat6 l 'emploi  d 'une cellule pour la diffusion de gaz 
lib4rds lots de rdactions susceptibles de les d6gager de 
leurs combinaisons et  pour leur absorption dans une 
solution titr6e dont  l'exc6s, titr6 ~ son tour, peut d6ter- 
miner le pourcentage de l 'dl6ment k doser dans l 'dchan- 
tillon original. Comme il s 'agit  toujours de microdosages 
affectant  des diff6rences de quelques gammas il nous 
a sembl6 opportun de relater la modificat ion que nous 
avons apport6e ~ la cellule originale de CONWAY et  qui 
tend ~ 61iminer les erreurs provenant ,  en ordre principal, 
des fuites du gaz k doser rendues in6vitables par la con- 
ception de la cellule et par les manipulat ions que cette 
conception impose, En effet, la cellule dolt 8tre ouverte  
pour y introduire les rdactifs destinds ~ d6gager les gaz 
des combinaisons qui  ont  pris naissance dans te premier  
temps de l 'op6ration. La r6action est imm6diate  et, 
entre l '6coutement total  du rdactif hors de la pipet te  qui 
l 'am6ne ~ la cellule et la fermeture de celle-ci, des gaz 
d4gag4s peuvent  se perdre. Les pr4cautions recom- 
mand6es par CONWAY pour r6duire au str ict  min imum 
le temps d 'ouver ture  de la cellule i l lustrent ~ suffisance 
ce d6faut majeur  de d 'unitd~ utilis6e jusqu '~ present. 

La  modification que nous avons apport6e A la cellule 
de CONWAY et que nous d6crivons ici permet  d 'obvier  

ces inconv6nients et d 'obtenir  des r6sultats situ6s 
la l imite des chiffres thdoriques. 

La cellule modifi6e est constitu6e par deux boites cir- 
culaires concentriques en verre de la forme de peti tes 
boltes de Petr i  dont  la plus grande est rodde extdrieure- 
ment  sur le tiers sup6rieur de sa hauteur,  en pente 
16g6rement inclin6e (c6ne tronqu6), de fagon ~ pouvoir  
8tre emboit6e par un couvercle, rod6 6galement sur son 
pourtour  interne, qui 6pouse la forme du rodage de la 
boite inf6rieure et assure l '6tanch6it6 du syst6me. - La 
peti te  cellule interne est dispos6e an centre de la pre- 
mi6re et  laisse entre elle et la cellule externe une rigole 
destinde k recevoir la solution absorbante du gaz d6gag6 
de la cellule centrale par la rdaction chimique qui le 
lib6re. La paroi lat6rale de la cellule interne est moins 
61ev6e que celle de la cellule externe. Cette cellule 
interne est, en outre, divis6e t ransversalement  en deux 
compar t iments  affectant  la forme d 'un  demi-cercle par 
une arSte pr ismat ique en verre. Cette ar~te est, & son 
tour, moins 61evde que les parois de la cellule interne 
qu'elle divise, de fa~on ~. permet t re  le m61ange des 
solutions contenues dans ses deux compart iments  sans 
risque d '6coulement  de celles-ci dans la rigole externe.  
La peti te  boite re~oit darts un de ses compart iments  
l'616ment ~t doser (plus l 'ur6ase dans le cas du dosage de 
l'ur6e) qui fournira le gaz; dans l 'autre  compar t iment  
elle regoit la solution qui le lib6rera. Le m61ange des 
solutions contenues dans les deux compart iments  de la 
celtule centrale est op6r6 par  un mouvement  ~ la lois 

1 E.J.Co.nwAv, Microdi/iusiol~, Analysis, and Volumetric Error. 
(Crosby Lockwood & Son, Ltd., London, 1047). 

2 DAVID E. GREE~, Currents in Biochemical Research. (Inter- 
science Publishers, Inc. New York, 1946), p. 118. 
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circulaire et  basculant  impos6 k l 'unit6, celle-ci 6tant  
ferm6e. Le t i t rage de la solution contenue dans la rigole 
externe se fair au moyen d 'nne  solution contenue dans 
une microburet te  et s 'en 6coulant d i rec tement  dans ta 
rigole de l'~unit6~,. 

1 
Moyennant  une manipulat ion m6ticuleuse la cellule 

ainsi modifi~e nous a permis de doser des quantit6s de 
l 'ordre de vingt  gammas d 'azote  d 'une quanti t~ cor- 
respondante de sulfate ammonique.  

Les diverses mensurations de l 'unit6 d6crite sont les 
suivantes : 

Diam~tre int6rieur de la grande cellule 60 mm 
Hauteur  des parois de la grande cellule 15 m m  
Diam~tre int6rieur de la cellule interne 38 m m  
Hauteur  des parois de la cellule interne . . . 10 mm 
Epaisseur de la paroi lat6rale de la cellule in- 

terne . . . . . . . . . . . . . . . . .  2 mm 
Ar~te pr ismat ique:  base 5 mm, hauteur  . 5 mm 

Largeur  de la rigole s6parant les deux cellules. 9 mm 
La paroi de la cellule externe aura . . . . .  5 mm 

d'6paisseur pour permet t re  au rodage conique sup6rieur 
d 'avoi r  une surface suffisante de contact.  

Les nombreuses applications propos6es par CONWA¥ 
dans son ouvrage sur ta microdiffusion s 'ex6cutent  plus 
ais6ment dans la cellule modifi6e et  nous sommes en 
droit  de penser que la conception de celle-ci permet t ra  
la raise au point  de nouvelles techniques que l 'ancienne 
cellule A deux compar t iments  concentriques non divis6s 
pouvai t  6ventnel lement  compliqu~r ou rendre imprat i-  
cables. 

J. LEURQUIN et J .P .  DELVILLE 

Laboratoire m6dical d 'Elisabethvil le ,  Congo belge, 
le let avril  1950. 

Summary 

CONWAY has devised and described the use of a cell 
" u n i t "  for the microdiffusion of gases produced by the 
reaction of biological or other mat te r  with reagents 
liberating from it  diffusible gases into a solution tha t  can 
be t i t ra ted back again. This unit  has been modified in 
regard to the loss of gases from the original cell, 
inevitable when it is handled according to the require- 
ments of the proper technic. The procedure also is 
simplified into a one-step manipulat ion and results 
have been obtained permit t ing the t i t ra t ion  of twenty  
micrograms of nitrogen in an urea or ammoniacal  salt 
estimation. 
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N a t u r w i s s e n s c h a f t - -  R e l i g i o n  - W e l t a n s c h a u u n g  

Arbei ts tagung des Gmetin-Inst i tuts  fiir anorganische 
Chemie und Grenzgebiete in der Max-Planck-Gesell-  
schaft  zur F6rdernng der Wissenschaften. 421 Seiten. 

(Gmelin-Verlag GmbH.,  Clausthal-Zetlerfeld 1949), 

Die Tatsache, dab das Gmel in-Ins t i tu t  fiir anorga- 
nische Chemie eine Tagung veranstal tet ,  an welcher 
nicht  allein fiber Naturwissenschaft ,  sondern auch fiber 
Religion und Wel tanschauung gesprochen wird, ist ein 
Zeichen der Zeit. Nicht  nur in Deutschland, wo nach 
dem allgemeinen Zusammenbruch ein derartiger Ver- 
such zur Bes t immung des menschlichen Standorts  am 
ehesten erwar te t  werden muB, wird die Notwendigkei t  
dieses Unternehmens  eingesehen, sondern beispielsweise 
auch in den USA. (Siehe Northrops Sammlung fiber 
~Ideological differences and world order:  studies in the 
philosophy and science of the world culture)). Yale Univ,  
PreB. New Haven,  Conn.) 

Der Umfang des im Clausthaler Gespr/ich behandel- 
ten Stoffes verunmSglicht  eine eingehende Besprechung. 
Allein die Titel der Vortr/ige zeigen aber deutlich genug die 
Weitschichtigkeit  und den Ernst  der Problemstel lung:  

1. Vernunff  und Glaube. Einfi ihrung von E. PIETSCtt, 
Clausthal. 2. Kosmogonische Anschauungen der mo- 
dernen Physik, P. JORDAN, Hamburg .  3. Erkenntnis-  
grenzen in der Physik  des XYeltalls, H. SIXDENTOPF, 
]etzt  T. H. Stut tgar t .  4. Dialektischer Materialismus 
und theoretische Physik, IK. ZW~ILING, Berlin. 5. Bio- 
logie und Physik, R. KAPLAN, Voldagsen. 6. Quanten- 
physik des Lebendigen, P. JORDAN, Hamburg .  7. Die 
:Bedeutung der mechanistischen und der teleologischen 
Denkweise ffir die Problemfindung und die Problem- 
15sung in der Biologie, dargestetlt  am Problem der 
Krebsentstehung,  L. WENDT, Frankfur t  a.M. 8. Der 
Normbegriff  ats Bindeglied zwischen Natur -  und Gei- 
steswissenschaften. Ein Beitrag zum Mythus der ge- 
fallenen Sch6pfung, A. M/2LLER, Weimar.  9. Zur Frage 
der t{ausalitAt in den Naturwissenschaften, R. LAUN, 
Hamburg.  10. Zur Frage nach der Gtiltigkeit des Kausal- 
prinzips, R. GLAUNER, Clausthal. 11. BewuBtsein und 
Wirklichkeit,  P. JORDAN, Hamburg.  12. Die Geburt  der 
Philosophie" in Herakl i t  und ihre Funkt ion  in der gei- 
stigen Lage der Gegenwart,  F. J. BRECHT, Heidelberg. 
13. Naturwissenschait  und Philosophie, H. REMY, Ham- 
burg. 14. Das Geltungsproblem als F u n d a m e n t  aller 
strengen Naturwissenschaften und das Irrationale,  H. 


